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Histoire du Calmada

CHA.M PLAIN'.

Le P. Charlevoix fait comme suit
l'éloge de Champlain : " M. dle Cliamn-
plain mourut en 1535; il fut sans con-
tredit uit homme (le mérite, et pentétre
à boit titre appelé le père de la Nouvelle
France. Il avait un grand sens, beau-
co p de péniétration, des vues fort droi tes,
et personnpe nie sut jamais mieux prendre
soli parti, danis les affaires les plus
épineuses. Ce qu'on admira le plus en
lui, ce fut sa constance à suivre ses
entreprises, Sa fermel,é' dans les plus
grands dangers, uit courage à l'épreuve
dJes contretemps les plus imprévus, un
zèle ardent et désintéressé pour la patrie.
un coeur tendre et compatissant pour les
1 naien roux, et pins a, tentif aux inté-
rêts dle ses amis qu'aux siens propres, et
mn grand fonds d'honneur et de probité.
On voit, en lisant ses Mémoires, qu'il
n'ignorait rien de ce que doit savoir unt
hrommne (le sa profession :on y trouve
mi historien fidèle et sincère. tit vova-

geur qui observe lot.t avec attention, un
écrivain judicieux, un bont géomiètre et
un liabiile homme de mner ... Mais ce
qlui met le comb)le à tant (le bonnes
qutalités, c'est que, dlans sa conduite
c:omme dans ses écrits, il part.t toujours
mn homme véritablement chrétien, Zélé
pour le service de D)ieu, plein rle cani-
deuret dle religion.

Le bieau caractèro de Chamuplai n, dit
l'abbé l" erland, semblu avoir exercé une
litelnl.tusrý i il noince su r celui (les pre-

coloers lli dtcanada, ; oit p)lutôt, 011
(W croire qlit 1, pdi lidnc et soni esprit

<vii Pcnla valnt engagé à n'appeler
-Àr1 taclneqe (les Personnes (l'il ne

.o' md ni ù nt lê t.c régléeni'. Le P.
Lýejessîi't. dlans sa relation de 1636, le
doline à l-rrîi, entendre, quand
il drit - hl'nt.ralt danms le pays, nous y
trou vâmes une seule famille- qui cher-
chai t. If! c.~aeu Fvance pou r y vivre
S'1ý les loiS de lia vraie religion ;, et
mnaintenant nous voyons: tous les ans

atlitmr<im 1)91 tiomubri) dle très hionorables
j>~'tOmiti5. qu se vIilnnent jeter dans

imo, grands bois, comme (]anis le sein
t'' la paix, pou r vivre ici a vec pilus
81l. pîie, plus lit! franchise et plu s
<le. lilielrt ........... Les excinles

LI'iI[itii~,les vois, les rapis, les ass

sinats, les perfidies, les inimitiés, les ma-
licos noires ne se voient ici qu'une fois
l'an, sur, les papiers et sur' les gazettes
.que -quelques unis apportLent de l'ancienne
France. 1

Eu effet. Champlain avait établi dans
Québec uni ordre admirable. Suivant la
P. Le'jeune, Il Le fort paraissait nie aca-'
dérnie bien réglée. "l E L, ajoute Ferland,
Ilà l'exemple du chef, tous approchiaient.L
des sacrements ; leur conduite était ré-
gulière et édifianite. Aux repas on
faisait la lecture ; au diner, ou lisait
quelque bonne histoir'e, et au souper- la
vie dles saints. Le soir, en véritable pètre,
Champlain réunissait les soldats dans sa
chambre pour faire l'examen de conis-
cience et réciter' ensuite les prières à
genoux. I établit auissi la coutume si
r'el iyfeusemen t. conservée j usqu'à présent
de sonner l'Angel us trois fois par jour."'

Phailosophie

(Réponses aux programmes officiels <le 1862.)

Crit ique historique :témoi gnage.

r;oeuvre caipit.ale de la critique hzisto-
rique est l'appréciation des témoignages,
ce qui comprend deux points : 10 le
îênoign.tgeý est-il authentique ? 2o le,-
qualités connues (les témoins permettent-
elles d'y ajouter foi ?

L'aulUin1icité d'un témoignage s'ap.pré-
cie d'après mille circonstances qui va-
rient avec les temps, les pays, les person-
lires, les mlontimn monts.

Minsi, (lue tout, dans tit Ott rage, -soit
conforme aux habitudes de l'époque et
dut pays ot lVon suppose qu'il a éte comi-
posé ; qlu' il soit cité paîr les conterupo-
rains <le l'ami ténr présummé ), t que,depuis,
une tradi tioni constanrte l'ait touijouirz
attribué à ceL auteur-; que la supposition
nie puisse vin être fixée à une époque cer-
taiule, n'avoirî eu lieu sans être aussitôt
remarquée nt contestée par ceux qui
avaient initéiêt, dévoiler la ruse :un

pril. ouvrage offre assurément tous les
ca.àraý1cteres de l'authenticité.

En ces matières, il faut éviter' de se
montrecr trop facile ; il faut çraindre
aIussi l'excès île sévérité, qui conduirait
à rejeter comme supposes les mQnu-
moents les plus certains du Passé.

Qui n'a ïouri de., paradoxes dIri Père
Il rdsruin.om e s profondémnent versé!


